
premier cycle  

Sous­groupe de la Commission A.P.M.E.P 
Premier Cycle (*) 

Le  texte qui  suit  illustre le  "Spécial Collège" publié dans le  supplé­
ment na 1 au Bulletin nO 345 de l'A.P .M.E.P. Il vise à présenter une suite 
d'activités dans le cadre de la problématique dénommée: "traitement et 
représentation de donnks statistiques". 

On notera que ces activités sont de type pluridisciplinaire et qu'elles 
peuvent être proposées parallèlement à l'étude de certaines notions (grou­
pes sanguins de la première partie, par exemple) d'une autre discipline 
que les mathématiques, donc à un niveau scolaire donné. Enfin cette 
réserve ne représente pas de caractère de nécessité absolue. 

L'organigramme suivant, élaboré par A. Junon de l'IREM de 
Reims, rend assez ïJdèlement compte de la logique d'exposition du thème. 
Il est opératoire pour la majorité des situations que nous présenterons 
pour illustrer les problématiques développées dans le supplément cité plus 
haut et susceptibles de donner un sens aux contenus et objectifs de con­
naissances du 1" cycle. 

(.) Animé par Jeanninè CARTRON f il comprend Claude ANSAS{Collège Marseille), Jean~ 
Paul BARllOUIAT (CoUège Foix), Henri BAREIL (Collège Toulouse), Louis DUVERT 
(en retraite. ex. Collège et Lycée Lyon), Régis GRAS (Université RennC1.i). Jean-Pierre 
ORHAN (Enseignement Technique Rouen). Charles PEROL ([REM de Clermont. ex res­
ponsable de l'OPC). 
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•  Activités diverses 
au sein de  la classe 

• Activités  techniques 
ou autres 

Vie de la 
classe 

r 

•  Activités 
•  Informations 

1 
_. Vie active 
•  Vie  courante 

SITUATION 
1 

Etude de la situation 1 
Observation;  manipulations (mesures,  dénombrement ... )  ; 

collecte d'informations supplémentaires; etc. 

t  
•  Analyse des  faits 
•  Traitement des informations 
•  Interprètation des documents 
•  Mise en évidence des  relations 

~ 
Découverte des 
structures 
sous­jacentes 

. Mathématisation  Synthèses 
partielles . 

t  
Phase de synthèse: 
Notions ­ Concepts 
Structure de la situation 

t  
Application à d'autres situations 
Réinve.tissement des structures 
et outils. 
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1. Présentation du thème: "Recueillir, organiser 
et interprèter des données (Régis GRAS) 

1) Objectifs généraux du thème: Il vise essentiellement <:hez le lec­
teur professeur à montrer le co-fonctionnement d'outils mathématiques 
et non mathématiques dans des situations extra-mathématique.q et chez 
l'élève à munÎr ces outils de signification non formelle. 

2) L'accomplissement par l'élève des activités proposées doit p<:rmet­
tre de faire naitre chez lui différents types de comportements cognitifs: 

a) comportements de maitrlse: classement de données selon des cri­
tères, report de celles-ci dans un tableau et sur un graphique. 

b) comportements de transfert: identification d'un modèle (varia­
bles et relations entre elles), reconnaissance de situations isomorphes aux 
situations proposées, traduction des propriétés de ce modèle en des rela­
tions entre les facteurs de la situation. 

c) comportements de créativité: conception d'autres situations ana­
logues à la situation donnée. 

3) La manifestation de ces comportements sera prise comme signe de 
la contribution des activités à l'atteinte de certains objectifs. 

a) développement de capacités relevant plus spécifiquement (mais 
non exclusivement) de l'enselgllement mathématique: représentation de 
données numériques en tableaux et graphiques, manipulation d'un lan­
gage symbolique, ... 

b) développement d'un "esprit" scientifique: conduite d'une 
enquête, recueil et organisation de données, représentation de phénomè­
nes naturels en un schéma clair et normé, identification de variables, 
interprétation des données en des formes générales stables (lois), mise à 
l'épreuve et application de ces formes. 

4) En outre, à travers ce théme, on vise à l'apprentissage de certains 
savoirs mathématiques ou lion.  Mais l'opérationalisation de nos objectifs 
par ce thème, cherche à en produire une appropriation d'autant piUS sta­
ble que l'apprentissage se fait en état d'activité du sujet et de 
co-fonctionnement de notions: 

représentation en tableaux et en graphiques, proportionnalité, fré­
quences et quelques connaissances de sciences biologiques (group<:s san­
guins. notion de gène dominant et récessif, lois de Mendel•... ) ou de géo­
graphie (climats définis par températures et précipitations, climogram­
mes, ...) 
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5) Enfin,  la forme donnée dans  la  classe  au  vécu  de  ce  thème (enquête, 
travaux de groupe) ne pourra que favoriser  l'atteinte d'objectifs de type 
sodo·affectif. 

Références bibliograplliques du thème proposé : 

1) "Biologie" collection  la PléIade 

2)  "Les méthodes en génétique générale et en génétique humaine" de 
R. HURON et J. RUFFIE,  éditions Masson 

3)  "Quelques  problèmes pluridisciplinaires"  par  R. GRAS  (IREM 
de  Rouen) 

4)  "Objectifs de  /'ellSeignement  et pratique ellSeignante dallS  le  1" 
cycle" (équipe G.E.D.E.O.P. de l'IREM de Rennes) 

Presse écrite  
et mathématiques  

120 pages  
format  21  x  29,7  

Une  brochure  A.P.M.E.P.  où  vous  trouvere<.  de  nombreux 
documents  et fiches  méthodologiques permettant des  ouvertures 
interdisciplinaires et une meilleure connaissance dufonctionnement 
et du langage des journaux d'informations. 

Bon de commande dons les pages vertes du  Bulletin. 
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II. Trois situations 

A) Les groupes sanguins 
1'" phase: ,ecueU de données (1) 

On demande à chaque élève d'établir une carte hématologique rela-
tive à  lui, mais également, au maximum d'enfants qui lui sont accessibles 
(enquête  dans  les  classes  de  l'établissement).  Il  utilise  le  modèle 
ci­dessous: 

Nom et prénom de l'élève: .... , . , , , ............. .  

Garçon 0  Fille 0  
Age au 1" Janvier 1985:  , ............... ',' ..... ,  

Groupe sanguin de l'éIève: ""  ...... ".,., .. "  .. .  

Groupe sanguin du G.P.P. : ................... ",  

Groupe sanguin de la G,M.P.:  ...... "., .. ,., ... .  

Groupe sanguin du G.P.M.:  ""."  ... , , ",' .. , , ,  

Groupe sanguin de la G,M.M, : , , .......... ' , .... .  

Groupe sanguin du père:  .,., ........... ',' ..... ,  

Groupe sanguin de la mère:  , , .... ',. , , . ,. ,., .. , , ,  

Groupe sanguin des frères et sœurs:  . , . , .... , ..... ;  

HG.P.M." signifie  uGrand~père maternel". 

Des cartes incomplètes seront acceptables: elles  interviendront dans 
les  statistiques  brutes.  L'ensemble  des  cartes  est  recueilli  à  l'échèance 
fixée  par le maître. 

l' phase: organisation des données 

Elle se met en place en fonction du problème que nous cherchons à 
rèsoudre: quels sont les facteurs, parmi ceux que nous fournissent les <ar-
tes, qui semblent détenniner le groupe sanguin de l'élève T Est­ce le sexe? 
L'lge? Les groupes sanguins des parents? Des grands­parents? D'où les 
tableaux contenant les  effectifs relevès : 

(1)  Cette démarcbe est une reprise de ceUe déjà développée dans le  thème "la parenté". extrait 
d'''Objec/(fs de l'enseignement et pratique enseignante dans le 1" cycle" (cf.  bibliographie), 
Elle a  donc êté  expérimentée dans des  cJasSf'1;  de  5~ de l'Académie de  Rennes  en  1979­80 et 
80-81. L'expérimentation  a  conduit  les  enseignants.  à  émettre  des  consignes  de  prudence 
d'emploi  et  de  jugement  pseudo"scientîftque.  sans  lesquelles  l'e,:ploitatîon  en  classe  serait 
I1QCive  sur  le  ptan soci(}<affectif.  Ii en est lenu compte dans la rédaction  présente. 
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Is 1  lélèves 0  A B ABi1 
1  ! 

i 1 
+ 1 ­ i­ + i 

--Age élèves  + , + 
iIl ans 1 

, 12 ans  1 1 

13  ans 1 

14 ans i L L"".. 

i A B AB !0 

1  ­+ 1  ­ + - ++ - 1.. _  .. 1 .r­
1Fille  i 

Garçon  i 1 

Dans  les  cases,  on  inscrira  les  effectifs  que  nous  aura  donnés  le 
dépouillement des cartes.  On procèdera de même  pour  le 3' tableau: 

L.. GGrroo:p~pe::n.nt:=r. "+ 0  1  A__­,­__..,B_­I__A,B=­­1 

;  Père  1  Mère:  1 ­fi  + 1  ­ + 1  ­

r­­r­­t­­r­­­t­­+­­+­­,­­,­­t­+­­­t­ r­­­­,
+  1 o  1-'-4-··· r­­­­+­­+­I­I­­­+­­­t­­­t­­, 

i 

+ 
A  + 

+ !

B  I~'----+--+--+-I--t-+---tl--r~ 

1 

1  1 

o 
1  AB  ~I -+~+--+-_.t--r'_-+--r--r--r-41' 

1 

0 
1  + 

i + ...t--. 
i 

A  ~-+_ ..\...--.-i--1----+_., ..1----1----1 
! 

Li---+-+--+--~-+--r--r-~-~-+-~ 

1 B  r­_­+­­+­­+­­+­­+­"­­"+­­I­­; 

i AB  + 
i , 
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1 Groupe enfant  0  A  B i AB 

Groupe parents 
- 1 + 

! 
+ - + ­ + ­

Père  ! Mère  i.. 

1 0  + 
-

1  A + 
1+ 
1 

.. 
+

B f­­­::::-
, 

1 

AB + 
A 

- 1 
­

10  + 
1 

1 A  + i 
1 -

B  + 
-
+ , 

AB 

0  + 

A + 

+ 
B  + 

i 

AB + 

B  +0 

1 

A  + 

­, + 
1 

B 

1 

AB + 
­-
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Groupe enfant  0  A  B  AB 
Groupe parents  + ­ + ­ + ­ + -

Père  Mère 

0  + 

A  + 

+ 
B  + 

i ­
AB  +

i 
AB 

i 

0  + 

A  + 
­

! -

B  + 

! + iAB 

Note:  Sur  le  plan  théorique,  les  exceptions  dues  il' des  mutations étant 
excessivement  rares,  on ne  peut  rencontrer qu'une partie des  situations 
envisagées  plus haut. Souvenons­nous que: 
au groupe (phénotype (Il) 0  rorrespond le génotype (1) 

RR (2  gènes  récessifs  (3) R) 
au groupe A  rorrespondent les génotypes AA (2 gènes dominants (3) A) 

et AR (dominant  + récessif) 
au groupe B  correspondent les génotypes BB  (2  gènes dominants (31  B) 

et BR  (dominant  + récessif) 
au groupe AB correspond le génotype AB (2 gènes dominants A et B) 
au facteur  Rh ­ correspondent les génotypes Rh + + et  Rh + ­

(2  dominantes)  (1  dominant  + 1 récessif) 

(1) Phénotype:  "Ensemble des caractères  individuels  correspondant a  une  réalisation  du 
génotype,,!'  (Robert).  Un phénotytJe est donc apparent (à la vue,  à  l'analyse•..•) 
(2)  Génotype.­ "Patrimoine génétique  d'un  individu  dt':pendant  des  gènes  hérités  de ses 
parents"  (Robert). 
(3)  Récessif­dominant: Un  gène est récessif lorsque. associé ft un dominant. il conduit à  un 
type dominant quî  seul  se  manifeste, l'autre n'apparaissant pas.  Par exemple,  le génotype 
AR conduit au  phénotype A. 
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­­

au facteur Rh ­ correspond le génotype Rh ­ ­ (2  récessifs). 
Par suite,  les  lois  théoriques  sont  les  suivantes;  elles  défiuissent  le 

groupe possible de  l'enfant en  fonction des groupes des parents: 

A  B AB0 ,  la mère 

'Groupe 
+ + ­ + ­+du père :~ 

, 

r---------:--ï 
A±A±  A±  B±  B±  A±O±  O±+ :O±  O±  O±  OI  B±  B± 

0 
, ­­.. ...­

A±  A- B±  A-B  A± ­ O±  0- , O±  0- O·  BIO±  B-
1r­­­­-
! A±  A±  A±  A±  AB±  AB± , AB± i AB± 

+ A±B± A±B±, A±B±' A± 
O±  O±  O±  O±  O±  0+  i B± 

A±  A- A±  A- AB±  ABAB­I  AB± 
A±B± A··B­ A±  A-,O±  0- O±  0- B-O±  0­ i B±,.. 

A

_l  1 

, B±B± 
, 

B±  AB±  AB±  AB±B±  1  AB± 
A±B±  A±B± A±  A± 

0+ 
+ 

O±  O±  0+  •  B±  B±,O~ i :B  
B±  ! B- B- AB±  AB-,  AB±  i AB­J  B± 

: A±B±:A B-, A±  A-
O±

, 
O··  B±  B­0­ i O± ; 0- ; O± 

, 
AB±  AB±  AB±  AB±  i AB±A±  1 , AB±  1A±  A±  A±  A±  A±  A± 

B±  B±  B±  ! B± B± i B±  , B±B±iTI A± 

AB±  i AB­ AB±A- AB­ AB± AB-
A±  A­

j 

A±  : A­ A±j 

~- 1B±  B- B±  i , B::­­­.LB±  i 
B­ B±[[~l 

A± 

Si  les  données paraissent  trop abondantes,  on pourra se contenter, 
dans un premier temps, de se fIXer  à l'examen des gènes R,  A et B. Ulté· 
rieurement,  l'ensemble avec  Rh  pourra être  repris. 

J' phase: interprétatioll des d01l1lHS 
Il s'agit de faire apparaître avec les élèves,  en appui sur les données 

qu'ils  ont  fournies,  les  lois  qui ont présidé à  la construction du  tableau 
précédent: 

a  aucun  nouveau  gène ne  peut  apparaître  chez  l'enfant outre ceux 
portés par ses parents, 

• il existe des caractères affaiblis, provenant d'hybrides, qui ne réap· 
paraissent pas  chez l'enfant, 

a  les gènes détenus par les enfants proviennent d'au moins un parent, 
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•  pour de mêmes parents, les groupes sanguins de  leurs enfants peu­
vent être différents entre eux, mais la différence ne contredit pas les prin­
cipes ci-dessus, 

• les répartitions des groupes 0, A, B, AB et des rhésus + et - sont 
stables. On pourra les comparer d'une génération à l'autre, des données 
des enfants aux données régionales. 

Chaque enfant connaissant les groupes de ses parents et de ses grands 
parents pourra vérifier la validité de ces lois; pour ceux qui ne connaî­
traient pas Je groupe d'un de leurs ascendants, ils pourront énoncer les 
noms des groupes possibles (ou impossibles) et attendre d'une analyse 
éventuelle la situation de leur hypothèse). 

4' phase: simuladon (ou  comment faire des enfants) 

On dispose 2 urnes marquées F et H. Dans la première, puis dans la 
deuxième, on met: 

• 45 or. de doublets représentant le groupe A (proportion nationale et 
non pas régionale), chacun d'entre eux étant l'image d'une paire de gènes 
(5 doublets AR pour 1 doublet AA) (1), 

• 7,5 or. de doublets représentant le groupe B (20 doublets BR pour 
un doublet BB), 

• 3,5 or. de doublets représentant le groupe AB, 
o et 44 or. de doublets représentant le groupe O. 

Puis on fait un tirage (une "naissance") de la façon suivante: 
o on prend au hasard un doublet dans chacune des 2 urnes, 
• on dédouble chacun d'eux et on choisit au hasard l'un des 2 single­

tons obtenus avec chaque doublet, 
o on reconstitue un doublet avec les 2 singletons choisis, 
• on applique la loi de la dominance: A et B sont dominants, Rest 

récessif, donc les doublets AR et AA donnent le groupe A, les doublets 
BR et BB donnent Je groupe B, 

o on place au hasard le doublet obtenu (l'enfant dans l'une des 2 
urnes et on reconstitue les 2 doublets parents que l'on replace dans l'urne 
associée, 

o on renouvelle l'expérience de nombreuses fois, 
• on fait le calcul des pourcentages AB, A, B et 0 dans l'ensemble 

des 2 urnes et on compare aux pourcentages initiaux. Conclusion? (stabi­
lité des lois de Mendel). 

(1) Un doublet peut être obtenu avec deux cartons carrés, porteurs ehacun d'une lettre ct 
réunis par un trombonne. 
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D)  Couleur des yeux et des cheveux 
lm phase: données.  On demande aux élèves de procéder à une enquête au 
sujet de la relation éventuelle entre la couleur des yeux  et celle des che· 
veux.  On considérera les  catégories suivantes : 
cheveux: blonds 

roux 
bruns (les chlitains étant bruns clairs) 
noirs 

yeu x: bleus 
verts ou bruns 

L'enquête se présentera sous la forme d'une carte d'identité à 3 para-
mètres: l'identificateur de l'enquête, la couleur de ses cheveux puis celle 
de ses yeux. 

l' phase: organisation des données 

De nombreux cas discutables litigieux se présenteront aux élèves qui 
effectueront l'enquête. Il faudra qu'ils se donnent des critères (un consen-
sus  s'imposera) et  ...  le  pouvoir de  décision.  La situation présente vise 
l'étude du croisement de 2 variables.  Mais,  elle pourra conduire à  l'exa· 
men de  la filiation génétique de ces  variables  "couleur". Les élèves doi· 
vent être conduits  à  un premier outil  d'organisation du  produit de  leur 
enquête. 

Couleur  
cheveux  1  .  Blonds  Roux  Bruns.  Noirs  

Couleur  ,  ~  
yeux  ,  .  

Bleus  1 

I~:u~s ou­ ,  1­­­1  J 
~t;;r- .~~ _­­­­'­­­.__­.J_._.. ~ .._.._L__j 

Dans chaque case fIgurera l'effectif relatif au caractère double consi· 
déré. A chaque extrémité de ligne ou de colonnes fIgurera l'effectif relatif 
au  caractère  simple  associé  à  la  ligne  ou  à  la  colonne.  On  laissera  les 
enfants créer  leur  propre représentation graphique du phénomène. 
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En  voici  une qui  pourra leur être communiquée : 

Yeux 

Verts 
ou 

·Bruns 

1­ . 

.Blonds ROUJ( Bruns Noirs Cheveu~ 

Les dimensions des rectangles sont proportionnelles aux effectifs du 
tableau de croisement. 

J' phase: interprétation des données 
Il est manifeste que les cheveux blonds sont plus fréquemment 

accompagnés d'yeux bleus que d'une autre couleur. Il est même possible 
de donner la fréquence f du caractère "yeux bleus" dans le caractère 
"cheveux blonds". 
C'est le rapport: 

yeux bleus 
nombre d'individus:: et 

cheveux blonds• f (yeux bleus/ cheveux blonds) = nombre d'individus cheveux blonds 
On comparera cette valeur à: 
• f (yeux non bleus/cheveux blonds) 
• f (yeux non bleus/cheveux bruns) 
• f (yeux bleus/cheveux bruns) 

Ces valeurs ont un rôle opératoire: 
• dans la différenciation raciale 
• dans les prévisions en cas de tirage au hasard d'un élément dans la 
population où ont été effectuées les mesures. 
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C) Températures et précipitations 
1'"phase: recueil de données 

On demandera aux élèves, en collaboration avec le professeur de géo­
graphie, d'effectuer des relevés de températures et précipitations régiona­
les, pendant au moins une année afin d'établir, mois par mois, respective­
ment une moyenne de température (à une heure fIXée) et les précipitations 
totales. Les élèves pourront, pour accélérer leur prise d'information 
enquêter auprès du journal local sur les valeurs indiquées au cours de 
l'année (ou des années) préeédentes ou dans les chambres d'Agriculture. 

2' phase: organisation des données 

Les données seront tout d'abord présentées en tableau et adjointes à 
certaines de celles du tableau joint en documentation. Les élèves seront 
conduits au calcul de la moyenne des températures des jours de chaque 
mois afin de donner une image représentative des nombres relevés. Ils 
choisiront ensuite une représentation de la covariation des 2 paramètres 
température et précipitation. Le climogramme suivant pourra leur être 
présenté ou suggéré: 

proopitations 

JL 

D N 

F 2" MR 
i  température 

CUmogramme 
de 

Prague 

18~u 
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3' phase: Imerprélalion des données 

On attendra des élèves des interprétations en termes climatologiques 
mais la spécificité de l'intervention du professeur de mathématiques pour­
rait se ramener aux expressions suivantes: 

• il existe de grandes familles de climogrammes définissant des famil­
les de climats: atlantique, continental, polaire, ... : elles seront mises en 
évidence par les similarités de covarlation des 2 paramètres. 

• la dépendance des 2 variables e'iI mise en évidence par la forme 
oblique et allongée du climogramme; par contre, dans certaines régions, 
le climogramme circulaire ou ovoïde montre que la donnée d'une valeur 
d'une variable ne permet pas de fixer une fourchette "raisonnable" pour 
les valeurs de l'autre variable. 

• cette dépendance peut être positive (les variables croissent ou 
décroissent en même temps) ou négative (une variable croit pendant que 
l'autre décroit). 

", phase: quelques prédictions et variations sur le  thème 

On pourra utiliser les climogrammes de façon opératoire en annon­
çant, pour une ville donnée, la valeur d'une des variables: un ordre de 
grandeur de l'autre variable (1) sera fournie à l'aide du climogramme. 

Enfin, on fera preuve d'imagination dans des limites vraisemblables 
(base: le document) en traduisant par un c1imogramme les expressions 
suivantes: 

• "il n'y a plus de saison!" (un paysan de Reykjavick) 
• "c'est un été pourri 1" (un restaurateur de Bourg-St-Maurice) 
• "je n'ai jamais vu un hiver aussi sec!" (un météorologue de 

Vienne). 

(1) Les services météos: locaux acceptent d'indiquer les préçjpitations relevées. 
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1 

Documeol2 

Les effectifs son! en milliers de personnes pour chaque classe d'âge, 

N ... m / ~~.~-... ,
sOO'~;'"  , ,;, ;00  100  3~ 500  {TJIJ''''  '"  ""  ""'" '" ln" Jo_ 

FORME  EN  "PARASOL..  Large base FORME EN '" TOIT DE PAGODE" base 
beaucoup de Jeures. rètteCÎe -->< peu de jeunes. 
Sommei: Ires eUllé -. peu de vieux, Donc une Milieu très large ....... beaucoup (j'àdultes. DmlÎ· 
100te mortalité. nution régulière vers le sommet ~ .. mortalité 

nOfmale. L'orillÎnalllé: les enfants de 0 à  5 ans 
sont beaucoup mmns nombreux Que ceux de 10 
à  15 ans. 

~, ~.-
5IHI 300 iOO  à  1011 ml SOO set  t(ll 100  (1 1((1  300  MS 

R.F•.\.  F..... 

FORME EN "FEUILLE DE CHËNE" : Au sommet, rétrécissement bien plus rapide 
Base !rès rétréCie _ peu de jeunes; de moins chez les hommes que chez. les femmes 
en moins de jeunes. __ mortalité plus grande chez les hOmmes qUI 
Deux Cfeux très pro tonds vers 30<35 ans et auraient aujourd'hui 80 A 90 ans, donc nés 
vers 60­65 ans ~ naissances peu nombreuses Vers 1886·1896 el qui avaient 20 li 30 ans pen~ 
pendant les 2 gu~mes mondiales, dant la 1 .... Guerre mondiale. 

B. Structure professionnelle 

On a divise la population active (toutes les personnes quI travailfent et les chÔmeurs) en 3 secteurs 
d'aclivité;  
SECTEUR PRIMAIRE produitsbtuts _  agricullllre, peche, mines.  
SECTEUR SECONDAIRE transformation des produIts -+ Îndustrie  
SECTEUR TERTIAIRE toutes ,es activités qui ne produisant pas, l''(l$s qui rendent des 58(- 

vk:es (commerce, enseignement, santé, etc.) 

On calcule  la  part  de  Chaque  secieur  et  on  l'exprime  en  .. pour cent,. qu'on écrit  %.  En  Europe, 
plus la part des secteurs secondaire el tertiaire est grande, pluS le pays est développé. 

1  Secteu," i  Secteu;'-
Prima/le  Se<:ondeire1 

'RFA  5%  45% 
AUlriche  11  %  40% 

4%Belgique  4<l% 
21  %Espagne  39% 

France  11  %  39% 
40%  28%GréCe 

, Hongrie  21  %  44% 
, ltallé  15 %  44% 

Sedaur  ! 1­­ ­­,­Sed;;;;:  secteu~~.Url 
Tertiaire  '__ ~ 1Pritnelre  1 SecondaÎ~ ,  TertIaire  ' 

50 %  Norvège  9 %  34  %  57  % 

49%  ,BYSBas  6%  l'  35%  59%'
56 %  Pologne  34 %  39 %  27 % 
40%  Inde  66%  12%  22% 
50 %  Portugal  28  %.  33 %  39 % 

32 %  ,Roumanie  50 %  25 %  25  %'1 

35 %  Royaume­UOI  2.  %  40 %  58 %  
41%  

l=_~-=-=-=~-=··~=-=======~~-=~======~==~ 
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